APPEL  AUX  HABITANTS,  AUX  ASSOCIATIONS,  AUX  ELUS 
A  TOUTES  ET  TOUS,  ACTEURS  DE  LA  VIE  ECONOMIQUE  ET  SOCIALE

 DU  SUD-ESSONNE

RASSEMBLEMENT à ETAMPES, le samedi 28 janvier 2006, à 9 heures

DEVANT la Clinique du VAL-DE-JUINE
clinique qui, avec les Corderies Meyer Sansboeuf, à Breuillet, sont devenues des lieux de haute résistance des salariés face aux stratégies de licenciements programmés, auxquels ils sont confrontés.


Ce rassemblement sera suivi d’un départ en cortège automobile, vers 9 h 30, pour passer par quelques points symboles de luttes ou de casses des services publics dans notre secteur Sud-Essonne (voir ci-après les principaux points de passage). 


Les organisations syndicales du privé et du public, signataires de cet appel, veulent établir par cette première action les convergences nécessaires entre toutes celles et tous ceux qui refusent de courber le dos en baissant la tête devant tous les mauvais coups portés à leur emploi ou à leurs conditions de travail. 


Ces mauvais coups, bien souvent, ne relèvent pas de la prétendue fatalité largement médiatisée, mais bien d’une volonté délibérément orchestrée par des entreprises (pour plus de profits) ou par les pouvoirs publics, en fonction de leurs objectifs de casse ou de réductions de moyens des services publics au profit des « business » de grosses entreprises privées.

Aujourd’hui la liste est déjà trop longue des pertes d’emplois ou des dégradations de conditions de travail que nous subissons tous, soit parce qu’individuellement nous en sommes directement victimes, soit parce que les conséquences de cette situation engendrent déjà des dommages économiques et sociaux assez importants sur notre région du Sud-Essonne. Nous citerons, par exemple : 
-- La Clinique du Val-de-Juine occupée par les salariés licenciés pour demander la création d’un pôle    de soins avec l’Hôpital général d’Etampes; 66 licenciements en cours. 
-- Les scandaleuses conditions de travail des personnels de l’Hôpital général d’Etampes, engendrées                           par les sous-effectifs et les manques de moyens (places disponibles, etc.). A noter que cette situation se retrouve aussi pour les hôpitaux de Dourdan et d’Arpajon.

-- L’Entreprise Meyer-Sansbœuf (ex-Corderies Prieur, à Breuillet). Licenciement de 42 salariés, dont la majorité se bat en occupant les locaux (cette entreprise est pourtant déclarée viable par notre expert-comptable). 

-- Faurecia Etampes, dont les derniers 400 emplois de production sont appelés à disparaître,    et 48 dès 2006.

-- La dégradation des moyens se poursuit à l’Education nationale en ce qui concerne les  établissements et les personnels enseignants, ce qui engendre des hausses d’effectifs dans les classes et des mauvaises conditions de travail pour les élèves et les personnels. 
-- Les fermetures envisagées (ou déjà effectuées) d’agences de services publics de proximité (EDF- GDF, bureaux de postes ruraux, Banque de France, etc.). 
-- La disparition de France-Télécom à Etampes.

-- Les licenciements  (environ 75 ) à l’association Famille et Emplois Etampes. 
-- Les 27 suppressions d’emplois prévues chez ISOCHEM à Vert-le-Petit.
-- Tous les autres nombreux licenciements individuels, pour cause économique, que nous sommes amenés à traiter journellement et dont nous n’avons pas forcément connaissance du nombre total.

-- La délocalisation envisagée vers le Nord-Essonne pour la subdivision de la Direction départementale de l’Equipement (DDE) d’Etampes. -- Etc… (liste, hélas, non exhaustive).

Et, aux chapitres des lourdes menaces sur l’emploi et les conditions de travail, rappelons aussi la « cerise sur le gâteau » que représente la directive Bolkestein qui revient au grand galop avec l’aval de la Commission européenne et d’une partie du Parlement européen. 
ALORS !
DEBOUT ! vous, les privés d’emplois qui, malgré vos démarches, ne recevez que des refus ou des propositions de « petits boulots mal payés, à temps partiel imposé qui ne vous permettront pas de vous nourrir et de vous loger); vous que les pouvoirs publics veulent culpabiliser, et qui à terme devrez vous contenter de cela, parce que vous aurez été radiés de vos droits (et encore quand vous en avez !). 

DEBOUT ! les menacés de licenciements individuels ou collectifs, quels que soient les motifs évoqués (délocalisations, perte de chiffre d’affaire, insuffisances de bénéfices, etc.), faites respecter  ensemble votre dignité de salarié et la valeur de votre travail en refusant la prétendue fatalité et en exigeant d’autres actions de la part des entreprises et des pouvoirs publics 

DEBOUT ! les « galériens » des « petits boulots kleenex » qu’il vous faut souvent cumuler dans des conditions très difficiles pour arriver à survivre sans garanties du lendemain. Que vous soyez  dans une petite ou grande entreprise privée, ou encore employé vacataire ou en sous contrat CDD d’un ancien service public comme par exemple La Poste.

 DEBOUT ! les personnels titulaires ou sous contrat, qui appartiennent encore à ce qu’il reste des morcellements et des appauvrissements répétés des services publics (Education nationale, La Poste, EDF, GDF, transports ferroviaires, etc.). 

DEBOUT ! toutes les citoyennes et citoyens, quelle que soit votre situation; vous que cet état des lieux révolte, vous qui ne voulez pas que notre région du Sud-Essonne (comme d’autres en France) devienne un désert économique et social, et qui désirez agir contre cela.

AVEC NOUS TOUS, vous les associations, vous les élus, qui agissez  pour d’autres perspectives .

 



 ENSEMBLE,  RETROUVONS-NOUS 

A  ETAMPES,  LE  SAMEDI  28  JANVIER,  A  9  HEURES 

  devant  la  Clinique  du  Val-de-Juine
Des prises de parole seront faites jusqu’à 9 h 30. Ensuite, un cortège de véhicules sera formé avec tous ceux qui le désireront. Ce cortège partira à vitesse réduite pour un circuit avec les principales étapes ci-dessous : 
1° L’hôpital d’Etampes; 2° vers 9 h 50 à Châlo-Saint-Mars, devant le bureau de poste; 3° vers 10 h 30 à Dourdan, devant l’hôpital général, puis à 10 h 45 devant le marché; 4° vers 11 h 15, prise de parole à Breuillet devant les Corderies Prieur occupées; 5° vers 11 h 45, retour à Etampes par la RN 20, depuis Boissy-sous-Saint-Yon et jusqu’à la zone industrielle d’Etampes; 6° vers 12 h 15, traversée d’Etampes vers la clinique.
Nous comptons sur chacun d’entre vous, pour attendre, accueillir et renforcer le cortège à son passage et surtout, aux points d’arrêts cités ci-dessus.  

                                                                                                     Les organisations syndicales signataires :

                                                  Les Unions locales CGT d’Etampes et de Dourdan et leurs syndicats CGT,

                              l’Union locale FO Etampes, le SNES-FSU, les syndicats CGT EDF-GDF de l’Essonne, 

Rappel : Un Gala de solidarité en faveur des salariés des Corderies Prieur Meyer-Sansboeuf se déroulera le mardi 31 janvier, au gymnase de Breuillet (contacts : 06-86-95-44-12).
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